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Des ouvrages
réduits

L’avis de la commission
Dans ses conclusions, la Commission 
d’enquête relève que le renouvellement 
du tramway actuel s’impose en raison 
de son obsolescence et rapporte que sa 
réalisation est vivement attendue par 
une grande majorité des métropolitains. 
Elle constate que le projet intègre les 
mobilités douces et accorde une place 
plus importante au vélo (pistes cyclables 
de part et d’autre de la plate-forme). La 
nouvelle ligne reprend pour une large part 
le parcours actuel. L’absence de rupture 
de charge et les extensions prévues 
dont celle de Nations-Roberval sont bien 
accueillies par les usagers.

Le point noir du Val de Villers
La montée au plateau de Brabois proposée 
dans l’enquête publique a focalisé de 
très nombreuses et virulentes critiques, 
notamment pour le viaduc de 335 m de 
long et de 15 m de haut bordant le Jardin 
botanique. La commission elle-même 
a émis un avis négatif, considérant la 
solution trop impactante : qualité de vie 
des riverains, impact sur le paysage et le 
fonctionnement de la clinique Saint André, 
coût élevé de l’ouvrage d’art.

Une solution acceptable
Les services de la Métropole alertés 
de la levée de bouclier que soulevait la 
proposition de ce long viaduc ont revu 
leur copie. Le maître d’œuvre du bureau 
d’étude Be Tram propose une nouvelle 
solution qui semble aujourd’hui calmer 
les protestations et rassembler tous les 
suffrages.
Les avantages du nouveau tracé sont les 
suivants :

 meilleur suivi des dénivelés naturels,
 remplacement du long viaduc par un 

plan incliné et un ouvrage aux dimensions 
plus modestes,

 qualité améliorée de desserte du campus 
universitaire et du Jardin botanique,

 accès à la clinique Saint-André non 
empiété,

 réduction des nuisances visuelles,
 coût global du projet légèrement plus 

faible,
 aucune expropriation des riverains.

Avis favorable, mais...
C’est à la suite de ces modifications 
majeures que la commission d’enquête 

a émis un avis favorable et déclaré 
le projet d’utilité publique. Demeure 
aujourd’hui un point crucial, rassembler 
les financements !
Les élus de la municipalité de Vandœuvre 
sont inquiets du passage du Tram sur 
le terrain du remarquable Château du 
Montet, et de son bois riche en biodiversité 
et en faune. Une étude est en cours sur 
ce point. Ils demeurent très attentifs à la 
concertation avec les riverains tout au long 
de la poursuite des études définitives. À la 
prochaine station... 

Coup de théâtre en pleine consultation de la commission d’enquête :
la Métropole sort de ses cartons un projet qui devrait apaiser les nombreux contestataires

de la solution viaduc long qui devait traverser le Val de Villers.
Le projet redémarre, les élus de Vandoeuvre restent vigilants, les usagers sont impatients

et les financiers ont sorti leurs calculettes. 54 500 vous informe de ce qui se trame...

TRAM
PRINCIPE D’AMÉNAGEMENT Visuel 3d nouveau tracé.

La consultation de l’enquête
publique en chiffres
246 visiteurs reçus par la commission
1497 contributions
318 observations dans les registres :
144 pour, 89 contre
1175 courriels : 218 pour, 782 contre

Nouveau tracé



3

Ville de Vandœuvre
7, rue de Parme
54 500 Vandœuvre-lès-Nancy
Tél. : 03 83 51 80 00
Fax : 03 83 51 80 01

Hôtel de Ville :
Accueil du public du lundi au vendredi
de 8h à 12h et de 13 h 30 à 17 h 30

www.vandoeuvre.fr
 contact@vandoeuvre.fr
 www.facebook.com/vandoeuvre
 twitter.com/vandoeuvre

@Vandœuvre

101
54 500 VANDŒUVRE
le magazine de notre ville

Directeur de la publication :
Stéphane HABLOT

Photos/Rédaction/Infographie :
Service Communication
Photo couverture : Sylvie Crunchant, Orchestre à Lemgo

Impression :
Imprimerie Moderne - Papier 100 % recyclé
Dépôt légal n° 1098
© Ville de Vandœuvre - 12/2 019

Version numérique Dès son lancement fin août, 
le nouveau réseau exploité 
par Kéolis a été sévèrement  
critiqué. 
Les motifs de méconten-
tement étaient nombreux :  
service Resago de Trans-
p o r t   à   l a   d e m a n d e  
inadapté, lignes régulières 
incapables de tenir leur cadence, 
correspondances imposées, 
horaires à recaler (pour les 
scolaires), suppressions d’ar-
rêts, des quartiers moins bien  
desservis…

L’avis des usagers
La commune a organisé plu-
sieurs réunions autour de ce 
nouveau réseau : réunion pu-
blique à la Salle des Fêtes, 
réunions de quartier, réunions 
de concertation… Les res-
ponsables de Kéolis se sont 
montrés très à l’écoute des 
demandes de la commune 
comme des habitants. 
P l u s i e u r s   a v a n c é e s 
immédiates ont été obtenues, 
comme le rétablissement 
de l’arrêt Jeanne d’Arc côté 
Crévic. Mais souvent, Kéolis 
ne pouvait répondre que par 
l ’engagement d’études… 
études qui devraient trouver 
leur concrétisation en début 

d’année prochaine, avec la 
mise en œuvre de la plupart 
des modifications nécessaires.

Des améliorations
Plusieurs améliorations 
importantes sont attendues 
début 2020. La plus attendue 
est sans doute la modification 
de la ligne 11 (l’équivalent de 
l’ancienne ligne 17) : abandon 
du système de demi-ligne 
avec terminus à Artem ou 
Roberval et rétablissement 
d’une ligne complète intégrant 
la desserte Crévic proche du 
collège Simone de Beauvoir 
avec terminus à Houdemont.

D’autres évolutions sont 
prévues comme la circulation 
pr ior i ta i re des bus sur 
le boulevard de l’Europe 
( i n d i s p en s a b l e  p o ur   l a 
T4 comme pour la Corol), 
l’implantation d’un abribus à 
l’arrêt Myosotis… Par ailleurs, 
la ligne Citadine démarre son 
service le 2 décembre. Ligne 
circulaire entièrement dédiée 
à Vandœuvre, elle relie divers 
points du centre de Vandœuvre 
en minibus électrique, au 
rythme d’un passage toutes 
les 30 minutes. 

Cadences non tenues, départs non assurés, 
réservations impossibles, lignes imparfaites…
À Vandœuvre comme ailleurs, le nouveau réseau 
de transports en commun du Grand Nancy a 
connu un démarrage chaotique et mécontenté 
de nombreux usagers. De corrections en 
ajustements, le réseau évolue peu à peu.
Des améliorations indispensables (ligne 11)
sont attendues pour début janvier.

RÉSEAU
STAN
À améliorer !
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Des passages pour les écureuils
Les collisions avec les véhicules sont un facteur de mortalité important pour l’écureuil 
roux en ville. L’installation de trois écuroducs (= passages aériens à écureuils) est une 
solution efficace mise en place à Vandœuvre pour aider cette espèce en déclin. 

Rénovation urbaine à Vand’Est
Les habitants du quartier Vand’Est – Étoile étaient conviés le 25 septembre à une 
réunion publique sur le Nouveau Projet de Renouvellement Urbain. Un projet de grande 
ampleur pour ce quartier, qui passera notamment par la rénovation d’une partie des 
logements et un plan de circulation repensé. 

R E T O U R  S U R
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Faites du rock avec Lucien !
À l’occasion de l’exposition consacrée à ses œuvres, l’auteur de bandes dessinées 
Frank Margerin était présent à la médiathèque le 5 novembre pour un moment 
d’échanges et de dédicaces avec les amoureux de Lucien, l’un de ses personnages 
phares. 

Nos jeunes élus en séminaire
Les membres du conseil municipal des enfants de Vandœuvre ont pu échanger 
avec leurs homologues des conseils de toute la métropole lors de la deuxième 
édition du Séminaire des Conseils Municipaux d’Enfants de la Métropole du Grand 
Nancy du 16 novembre. 

R E T O U R  S U R

Du mardi 5 au 27 novembre 2019

Mardi 5 novembre à 17h30
Rencontre-Dédicace avec Frank Margerin

2, rue de Malines 54 500 Vandœuvre  03 83 54 85 53  Mediathequejulesverne@vandoeuvre.fr  
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Dernière chapelle édifiée 
dans un ensemble hospi-
talier de grande taille, la 
chapelle Notre-Dame de 
l’Espérance du CHRU de 
Brabois, est représentative 
d’une époque de l’architec-
ture religieuse hospitalière 
du xxe siècle aujourd’hui 
révolue. Ses qualités ar-
chitecturales offrent au 
visiteur, croyant ou non, un 
fort sentiment d’harmonie. 
À l’intérieur, la simplicité 
des matériaux et des vo-
lumes se combine avec 
une lumière chaleureuse 
apportée à la fois par le 
percement de la toiture et 
par des dalles de verre co-
lorées.
Cette chapelle a été 
construite en 1973 par 
Noël Lemaresquier, dit Le 
Maresquier, (1903-1982), 
architecte de l’ensemble 
du site dans les années 
soixante-dix. Elle évoque 
la forme d’une tente, 
concept nouveau dans l’ar-
chitecture religieuse du 
xxe siècle, correspondant à 
une symbolique forte.
L’état de sa toiture néces-
site aujourd’hui des tra-
vaux de réfection. Le CHRU 
de Nancy souhaite préser-

ver ce lieu de recueille-
ment très apprécié par les 
patients, leur famille et les 
personnels hospitaliers. 
Le défaut d’étanchéité de 
la toiture de la chapelle 
provoque aujourd’hui des 
infiltrations dans l’édi-
fice, en particulier au ni-
veau de l’autel : il s’avère 
nécessaire de procéder à 
la réfection complète du 
revêtement en « shingle » 
de la toiture. En outre, la 
remise en état de la char-
pente en bois lamellécollé, 
s’impose ; cette opération 
exige des compétences 
techniques complexes et 
coûteuses. Les travaux 
permettront de rétablir 
l’étanchéité de la toiture, 
de préserver ce lieu re-
marquable et d’améliorer 
le confort des utilisateur.

Vous pouvez participer 
à cette restauration en 
faisant un don sur le site 
de la fondation du Pa-
trimoine : https://www.
fondation-patrimoine.
org/les-projets/chapelle-
notre-dame-de-l-espe-
rance-du-chru-de-nancy 

Espérance
Le nombre de pratiquants 
sportifs en extérieur sont 
le nombre est en pleine 
croissance. Ils utilisent 
le digital comme outil 
de coaching. La ville de 
Vandœuvre met à dispo-
sition des sportifs de tous 
âges, une aire de fitness 
de plein air en accès libre 
et connectée. L’applica-
tion dédiée leur permet de 
visualiser dans leur télé-
phone les exercices à réa-
liser sur les équipements 
mis à disposition, en fonc-
tion de leurs objectifs. Les 
intensités pourront être 

adaptées afin de pourvoir 
être utilisées par tous les 
publics (sportifs indivi-
duels, clubs et associa-
tions, jeunes, seniors…).
Cette aire de fitness est 
placée au cœur du parc 
Richard Pouille, proche 
de la piscine Michel 
Bertrand. Elle est conçue 
pour encourager les Van-
dopériens à faire du sport 
ensemble, en s’amusant, 
en se posant des défis et 
en oubliant qu’ils font du 
sport. 

En bonne santé... 
et connectés !

Des fissures apparaissent 
dans votre habitation ?
Celles-ci peuvent être géné-
rées par des mouvements 
de terrains, imputables a 
priori, à la sécheresse.
Propriétaires vandopé-
riens, informez le ser-
vice Assurances de votre 
mairie, par courrier ou 
mail afin de constituer un 
dossier de demande de 
catastrophes naturelles 
avant le 10 janvier 2020. 

Le courrier ou le mail devra 
préciser noms, adresses 
et coordonnées ainsi que 

la nature des dommages. 
Il est conseillé également 
de faire une déclaration de 
sinistre à son assurance ha-
bitation.

Hôtel de Ville - Service 
Assurances
7 rue de Parme - 54 500 
Vandœuvre-lès-Nancy
03 83 51 80 34 ou 
03 83 51 80 35 
contact@vandoeuvre.fr
ou
aff-jur-ges-dom@van-
doeuvre.fr 

Catastrophe naturelle
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54 500 - Bientôt 5 ans ?
Mohamed Iksi Oui déjà ! Le 
Conseil Citoyen a été créé 
en 2016, c’était tout nouveau 
pour la ville et pour tous les 
membres de l’équipe, aussi 
a-t-il fallu nous inventer. 
Après des essais et des 
tâtonnements, je crois que 
nous avons réussi à créer 
un groupe uni, engagé et 
plus efficace. Notre forme 
juridique a d’ailleurs évolué, 
nous sommes aujourd’hui 
rassemblés en association 
loi 1 901. C’est pour nous 
une garantie supplémentaire 
d’indépendance par rapport 
à l’administration, la 
municipalité et les avantages 
d’une structure plus ouverte 
aux Vandopériens.
54 500 – Changement de 
méthode ?
Mohamed Iksi Les réunions 
plénières étaient notre outil 
privilégié. C’est un bon dis-
positif, ainsi, la rencontre 
organisée autour du thème 
des transports, a remporté 

un vif succès et permis d’in-
former Kéolis des desidera-
ta de nos concitoyens.
Mais pour améliorer encore 
notre communication, nous 
venons de mettre en route 
les entretiens sur le terrain. 
Un point rencontre est orga-
nisé chaque mois dans un 
quartier. L’équipe s’y rend au 
pied des immeubles et y en-
gage une discussion directe 
avec les occupants. Pour les 
projets d’urbanisme, c’est 
bien plus efficace parce que 
l’on est au cœur du sujet. 
L’autre avantage, c’est que 
l’on peut y croiser des per-
sonnes qui ne viennent pas 
aux réunions de quartier ni 
aux assemblées plénières, 
les jeunes générations par 
exemple. Grâce à ces temps 
de parole directe, nous nous 
sommes rendu compte que 
les habitants de l’Étoile 
étaient mal informés de la 
campagne de démolition 
de certains immeubles de 
leur quartier. En lien avec les 
bailleurs, nous avons pu ain-
si pallier à ce manque.
Nous venons de dévelop-
per un autre instrument 
d’écoute, le questionnaire à 
la population. Beaucoup de 
retours à celui sur la Culture 
qui fait apparaître les sou-

haits d’ouverture d’un ciné-
ma et d’une meilleure infor-
mation des programmes 
culturels proposées à 
Vandœuvre.
54 500 – L’urbanisme, sujet 
majeur ?
Mohamed Iksi La Métropole 
et les concepteurs de projets 
urbains ont été je crois, 
impressionnés par notre 
présence régulière et très 
participative aux rencontres 
qu’elle a organisées.
Nos fondamentaux : écou-
ter, expliquer, retransmettre. 
Écouter d’abord les déci-
deurs qui conçoivent les 
projets qui vont impacter 
demain la vie des Vandopé-
riens. Expliquer les enjeux 
avec notre langage qui est 
le même que celui de nos 
concitoyens et même par-
fois, converser dans leur 
propre langue. Retrans-
mettre et défendre auprès 
des décideurs, les idées, les 
réactions, les propositions 
du terrain.
54 500 – Et l’environnement ?
Mohamed Iksi L’environ-
nement et le développement 
durable sont devenus le 
dénominateur commun à 
toutes nos actions. Que ce 
soit à travers la qualité de vie 

(propreté, espaces verts…), 
la qualité de l’environnement 
et de la santé (vélo, 
transports en commun, 
zones piétonnes, qualité de 
l’air…) les actions pour le 
développement durable (tri 
sélectif, économie d’énergie, 
isolation…). L’ensemble de 
notre équipe est consciente 
qu’il s’agit là d’actions 
majeures à développer au 
quotidien pour sauver l’avenir 
de notre planète dont nous ne 
sommes que les occupants 
de passage. 

C’est quoi, c’est qui ?
Le Conseil Citoyen de 
Vandœuvre est une ins-
tance de participation ci-
toyenne instaurée par la loi 
de programmation pour la 
ville et la cohésion urbaine 
du 24 février 2014. Il s’est 
réuni pour la première fois le 
2 février 2016. Le conseil est 
aujourd’hui une structure as-
sociative indépendante du 
pouvoir politique, composée 
d’habitants, d’associations 
et d’acteurs économiques 
locaux.
Il est composé de 20 habi-
tants, 20 acteurs associatifs 
et économiques du quartier 
prioritaire des Nations. 

Aujourd’hui, le Conseil Citoyen de Vandœuvre a pris son allure de croisière. Bien installée 
dans ses responsabilités de chaînon entre la population et les décideurs locaux, sa vingtaine 
de membres forme une équipe efficace et soudée, mieux organisée en association loi 
1 901. Son objectif : des habitants moins spectateurs et plus acteurs de leur ville. 
Mohamed Iksi coprésident, nous fait part de son actualité.

acteurs+
A C T U A L I T É S
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A C T U A L I T É S

Les étudiants ont interrogé 
plus de 300 clients ainsi que 
l’ensemble des commer-
çants à travers plus de 120 
questionnaires.

Vendredi
L’étude fait apparaître que le 
marché du vendredi, consa-
cré aux produits bio et lo-
caux, est particulièrement 
apprécié. Notons que plus de 
la moitié des clients viennent 
de Nancy. Les commerçants 
se déclarent eux aussi sa-
tisfaits, avec un chiffre d’af-
faires moyen relativement 
élevé et stable depuis cinq 
ans.

Dimanche
Concernant le marché du 
dimanche, l’appréciation 

est plus contrastée. Les 
clients, dont les 2/3 sont des 
femmes, viennent au mar-
ché essentiellement pour 
les produits alimentaires, 
et très peu pour les autres 
produits. Les commerçants 
non alimentaires souffrent 
ainsi d’un chiffre 
d’affaires moyen 
assez faible et en 
forte baisse depuis 
5 ans ; les autres 
bénéficient d’une 
activité plus im-
portante, même si 
certains constatent 
aussi une baisse 
de leur chiffre d’af-
faires ces dernières 
années.

Sympa

Tous plébiscitent l’ambiance 
du marché, ses horaires 
adaptés, et sa bonne acces-
sibilité. Des propositions de 
réagencement et d’amélio-
ration de la signalétique sont 
proposées, et, plus généra-
lement, un effort en termes 

de communication pourrait 
être mené, en associant au 
plus près les commerçants 
eux-mêmes, afin d’élargir la 
clientèle du marché qui est 
aussi l’un des plus impor-
tants de la métropole. 

Les étudiants d’ ICN Junior Conseil, la « Junior entreprise » de l’école de commerce 
ICN (Artem/Nancy), ont réalisé une étude de satisfaction auprès des clients

et des commerçants de nos marchés.

Marché(s) nos atouts



9

Conseil syndical

André  Staudt, membre du 
conseil syndical et référent 
aux entreprises pour le 
chantier, explique : « L’iso-
lation des façades est faite 
par l’extérieur, en laine de 
roche qui a une très grande 
résistance à l’incendie. Une 
peinture spécifique a été 
appliquée sur toutes les fa-
çades orientées au nord afin 
d’éviter le développement de 
mousses. Les trois toitures 
ont été entièrement refaites. 
Dans chaque appartement, 
des ventilations mécaniques 
contrôlées (VMC) hydromé-
triques ont été installées. 
Afin d’isoler les apparte-
ments des rez-de-chaussée, 
les plafonds des sous-sols 
ont été traités par flocage. 
Les parkings extérieurs 
seront entièrement refaits 
(dalle, traçage, murets, …) 
Afin d’anticiper les besoins 
des propriétaires de véhi-
cules électriques, chaque 
garage sera équipé d’une ar-

rivée électrique permettant 
l’installation d’une borne de 
recharge. Deux bornes de 
recharge rapide seront ins-
tallées sur le parking aérien. 
La gestion de l’énergie de 
la résidence sera beaucoup 
plus écoresponsable, c’est 
important ! »

Pour Jean-Marc Ressouche, 
président du conseil syndi-
cal de la copropriété, « en-
treprendre des travaux d’une 
telle ampleur n’est pas une 
chose facile en copropriété. 
On peut se heurter à l’hosti-
lité de certains réfractaires, 
trouver un consensus est 
difficile. C’est pourquoi il est 
important de bien s’entourer 
et de bien communiquer. Le 
travail préparatoire pour dé-
finir la nature des travaux, le 
choix du maître d’œuvre et le 
référencement des aides et 
subventions sont des étapes 
longues et fastidieuses, mais 
indispensables. En nous 
adressant à la Maison de l’Ha-
bitat et du Développement 

Durable du Grand Nancy, on a 
pu être renseigné, conseillé et 
accompagné, c’est rassurant. 
Grâce aux réunions de chan-
tier hebdomadaires, les plus 
réfractaires sont petit à petit 
revenus sur leur scepticisme. 
Pour que les nuisances et les 
contraintes d’un tel chantier 
soient acceptées, il faut être 
présents et beaucoup échan-
ger. L’important, c’est l’hu-
main ! »

Maison de l’habitat
La Maison de l’Habitat et du 
Développement Durable du 
Grand Nancy est un espace 
infos-conseils dédié à l’ha-
bitat. En lien avec ses parte-
naires, vous y trouverez :
• Des informations sur l’ac-
cessibilité des logements 
pour les personnes handica-
pées, les aides financières à 
la rénovation de l’habitat, les 
mesures en faveur des éco-
nomies d’énergie…
• Des conseils et de l’as-
sistance dans le montage 

technique de projets et de 
dossiers de demande de 
subventions, dans l’étude de 
devis…

Dans le cadre du Plan de Ré-
novation Énergétique de l’Ha-
bitat mis en place par l’État, 
la Maison de l’Habitat et du 
Développement Durable est 
également le « Point Réno-
vation Info Service » pour 
renseigner les propriétaires 
occupants, les propriétaires 
bailleurs et les locataires sur 
toutes les démarches liées à 
la rénovation énergétique des 
logements.

Maison de l’Habitat et du 
Développement Durable du 
Grand Nancy
22-24, viaduc Kennedy - 
Esplanade Philippe Seguin 
à Nancy 
Tél. 03 54 50 20 40 
mail. mhdd@grandnancy.eu

Les trois bâtiments formant la résidence « Les Océanes » ont été construits en 1979. Ces 
vingt dernières années, très peu de maintenances ont été réalisées, ce qui a poussé le 
conseil syndical à envisager une rénovation complète de l’ensemble des bâtiments.
L’écologie et les économies d’énergie ont été les axes directeurs du chantier qui a débuté 
en mars 2019 et devrait se terminer fin 2020.

Rén’Océanes

Version numérique

A C T U A L I T É S
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D O S S I E R

Au coeur du mot Vandœuvre,
se nouent le O et le E en Œ, o-e liés.
Et si nous choisissions ce symbole 

pour marquer les actions de solidarité 
qui unissent à travers notre ville

des hommes et des femmes
qui se soutiennent, s’épaulent

dans la difficulté ?
Handicap, solitude, accidents de la vie,
chômage, précarité, scolarité difficile, 

conflits familiaux…
La vie, pour certains d’entre nous,

est loin d’être facile.
Mais, il existe des lieux où l’on peut 

trouver une écoute, un coup de pouce, 
une aide d’urgence, des amis

dans la même mouise,
des accompagnants venus

de tous les milieux,de nombreuses 
institutions ou associations

avec qui partager et se reconstruire.
Des Vandopériens témoignent...

Resto du Cœur.
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Ouvrir
les possibles
Jérôme est enseignant-chercheur à 
l’Institut Jean Lamour. Avec le service 
de « Réussite éducative » de la ville, 
ils ont fait le constat que des enfants 
qui n’ont pas eu l’avantage de naître 
dans des familles qui ont la culture des 
études longues, se créent des limites 
quant à leur avenir scolaire et univer-
sitaire. Et pourtant, ils ont toutes les 
capacités intellectuelles de suivre des 
cursus qui les mèneront à de brillantes 
carrières. Constater c’est bien, agir 
c’est mieux ! Chaque mercredi après 
midi, Jérôme avec des enseignants, 
chercheurs et ingénieurs du CNRS et de 
l’Université de Lorraine a rendez-vous 
avec un petit groupe d’écoliers âgés de 
10 à 12 ans. Chaque mercredi, c’est la 
fête de la Science. Il réalise avec eux de 
petites expériences qui les amènent à 
découvrir les merveilles de la Nature et 
à s’initier à la culture scientifique : élec-
tricité, magnétisme, nanoscience, la 
chimie minérale ou la microbiologie...
« Si ces ateliers initient les enfants aux 
plaisirs de la science et de la recherche, 
leur but premier est de les amener à 
transgresser les limites de leur milieu 
social pour ouvrir leurs futurs à tous les 
possibles. »

Réussite éducative : 03 83 51 89 55

Faire
sortir de soi
Viviane est une toute jeune retrai-
tée. Quand elle regarde derrière elle, 
elle constate qu’elle a eu une vie de 
labeur, toute simple mais heureuse 
quand même, avec ses hauts et ses 
bas comme tout le monde. « Nous 
nous sommes installés à Vandœuvre en 
1982 et j’ai tout de suite constaté que 
le milieu associatif était très florissant 
et que c’était une vraie richesse. C’est 
ainsi que j’ai beaucoup participé aux ac-
tivités. ». Elle s’est inscrite depuis peu à 
l’atelier théâtre de la MJC l’Étoile. Avec 
un groupe d’une dizaine de femmes 
venues d’horizon divers, elle rédige un 
livret qui sera mis en scène à la fin de 
l’année. C’est dans leurs vécus qu’elles 
puisent ensemble les messages qui de-
viendront spectacle. « C’est merveilleux 
de libérer sa parole dans un groupe qui 
a su créer un climat de confiance. Nous 
nous rendons toutes compte combien 
nous avions jusqu’à présent enfermé 
en nous nos joies et nos souffrances et 
combien, il était libérateur de les expri-
mer et de les partager. ». Cet atelier a 
été créé pour redonner de la confiance 
en soi à travers la prise de parole en pu-
blic. Se raconter sur scène sera l’abou-
tissement de cette démarche. « La vie 
est belle même si pas toujours facile, 
affirmerons-nous ensemble. On attend, 
la prochaine fois, que des messieurs 
courageux osent monter sur scène ! » 
conclut-elle dans un rire communicatif.

MJC l’Étoile 03 83 55 53 35

Jouer
comme les autres
Kawther est la maman d’Alma, petite 
fille polyhandicapée, décédée l’année 
dernière à l’âge de quatre ans. « S’oc-
cuper d’un enfant polyhandicapé est un 
bonheur et une épreuve au quotidien 
commente-t-elle, rien n’est adapté à 
leur situation ainsi les aires de jeux des 
parcs publics. »
Elle avait fait à Alma une promesse : 
« Dans une famille, ni le papa et ni la 
maman ne doivent plus avoir à choisir 
quel enfant amener au parc sous pré-
texte que l’un d’entre eux est en situa-
tion de handicap ».
Elle se lance alors dans les recherches, 
monte un dossier, contacte des spé-
cialistes qui l’encouragent dans sa dé-
marche : créer une aire de jeux univer-
selle dans un des parcs de Vandœuvre. 
« J’ai eu un accord immédiat de la mu-
nicipalité et des services Espaces verts. 
Ils m’ont ensuite impliquée dans toutes 
les étapes du projet ».
On peut tous faire des choses utiles à 
la collectivité. En un an, son projet a pu 
voir le jour : « l’aire de jeux Alma » existe 
dans le parc Richard Pouille. Cet es-
pace permet l’inclusion des enfants en 
situation de handicap et sensibilise pa-
rents et enfants au fait que le handicap 
n’est pas contagieux mais fructueux. 
« Quand on me dit solidarité, je réponds 
humanité » souligne-t-elle ! »

Aire de jeux Alma,
parc Richard Pouille

D O S S I E R  S O L I D A R I T É S

Ils en parlent...
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Cultiver
mémoire
et amitié
Lucette a 79 ans. Elle se rend 
au domaine du Charmois, 
plus exactement à la Ferme 
du Charmois où se déroule 
chaque mardi après-midi 
l’atelier « théâtre » de l’as-
sociation « Bien Vieillir à 
Vandœuvre », à laquelle elle 
est adhérente depuis 8 ans. 
Créée à l’origine en « atelier 
mémoire » il y a 30 années, 
la troupe Vand’scène dirigée 
par Philippe Huriet intermit-
tent du spectacle, compte 
12 femmes et 3 hommes.
Lucette est venue à l’atelier 
uniquement pour apprendre 
des textes en prévention de 
la maladie d’Alzheimer, dont 
elle a très peur : « On travaille 
nos neurones et ce n’est pas 
toujours facile d’apprendre et 
de s’exprimer. Et il y a aussi 
la notion de convivialité. Au 
début on est un peu timide, et 

après les liens se créent, on 
vit ensemble des moments 
chaleureux. Au départ, c’est 
une démarche individuelle, 
puis on rencontre une solida-
rité et une amitié ».
La troupe travaille sur des 
scénarii donné par l’anima-
teur ou écrits par toutes et 
tous, sous forme de scé-
nettes ou d’anecdotes par-
fois. En 2020, le thème sera 
sur « le mariage » à partir 
duquel ces acteurs ama-
teurs écriront le scénario. Ils 
le mettront en scène au sein 
de maisons de retraite mais 
aussi au château du Char-
mois où des représentations 
publiques sont données.
Tels « les marchands du bon-
heur », la troupe Vand’scène 
a le cœur baladin.

CCAM/Scène Nationale
de Vandœuvre
03 83 56 15 00

Culture
pour la vie
Sandrine, 49 ans, fait partie 
de ces personnes en situa-
tion de précarité. Elle est 
inscrite au Groupe Solidaire 
Actif (GSA) où les membres 
mettent au service du 
groupe, leurs compétences, 
et savoir-faire constituant 
ainsi des projets artistiques, 
culturels et de loisirs dont ils 
sont les acteurs. « J’ai tra-
versé des années difficiles 
allant jusqu’au manque de 
domicile fixe. Aujourd’hui, je 
mords la vie à pleine dent. Je 
fais partie de GSA pour me 
sentir utile, me sentir exister, 
apprendre des choses, ren-
contrer des personnes, par-
tager, échanger, car seule, les 
journées sont longues. Ici, on 
a tous notre personnalité : 
les gens qui sont moteurs 
entraînent les gens plus ef-
facés, et il y a ceux qui tem-
porisent, qui les conseillent, 
les accompagnent. Dans 
quelques jours, se déroulera 
un repas Breton dont je suis 

à l’initiative. Danses bre-
tonnes et repas du terroir, 
tout le monde met la main à 
la pâte ».
Et Sandrine se fend d’un 
large sourire ! Car au-
jourd’hui, Sandrine danse, 
chante, fais du clown ! Dans 
le cadre de la programma-
tion culturelle du Centre 
Culturel André Malraux 
autour des pratiques artis-
tiques contemporaines, elle 
participe à des ateliers de 
danse et de théâtre. Avec 
trois danseurs acrobates et 
une vingtaine de citoyens, 
elle invente une pièce « Je 
suis fait du bruit des autres » 
et découvre la pratique théâ-
trale avec des profession-
nels : « À travers toutes ces 
activités, je construis de 
nouvelles amitiés, je prends 
confiance en moi et vis avec 
bonheur. Carpe Diem, je le vis 
à chaque instant ! »

Groupe Solidaire Actif
03 83 96 10 48

Atelier cuisine.

Tricot couture service
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Point de
rencontres
Jeanine a 88 ans, « Il n’y a 
pas d’âge affirme-t-elle pour 
aider les autres et de s’ouvrir 
à de nouvelles rencontres. » 
Depuis 30 ans, (l’associa-
tion vient de lui remettre une 
petite récompense !) elle 
participe aux activités de 
Tricot Couture Service l’as-
sociation d’insertion sociale 
et professionnelle connue 
de tout Vandœuvre pour 
ses actions au service de 
l’insertion professionnelle 
et du vivre ensemble en 
amitié et solidarité. « Nous 
nous retrouvons une dou-
zaine de femmes de tous 
les âges autour du tricot. Il 
y a celles qui tricotent pour 
elles et d’autres qui réalisent 
des layettes qui seront ven-
dues au bénéfice de l’asso-
ciation. » « L’ambiance est, 
entre les participantes, un 
peu celle des anciens ate-
liers de couture. Des liens de 

confiance s’établissent na-
turellement au cours de ces 
après-midi où se racontent 
les petites histoires de la 
vie et les conseils de celles 
qui en sont déjà passées 
par là ». On y retrouve des 
femmes venues de tous les 
milieux, de toutes les natio-
nalités et de toutes profes-
sions. Ainsi, la doctoresse 
sera à même de répondre 
à une question de santé, 
l’agent des impôts à aider 
dans les méandres admi-
nistratifs, ou enfin l’ouvrière 
à apprendre la technique de 
point mousse. Parfois on y 
organise même de petites 
sorties. « Un fil de solitude 
sur un fil d’écoute, un fil de 
tristesse sur un fil de joie de 
se retrouver, une aiguille de 
solidarité et l’autre d’amitié, 
ainsi se tisse un tricot qui 
fait chaud au cœur de celles 
qui le portent ».

Tricot Couture Service
09 67 06 81 55

Partir
en RéSo
Le RéSo d’échanges est 
une association qui met 
en relation des personnes 
souhaitant apprendre et 
transmettre. Coanimé par 
le CCAS, la Maison Dépar-
tementale des Solidarités 
(MDS), l’association Jeunes 
et cité et la MJC Centre So-
cial Nomade, le RéSo per-
met d’échanger des savoirs, 
des compétences et des 
services.
Une dizaine d’adhérents, qui 
ne sont jamais partis en va-
cances, ont émis l’idée de 
mettre en commun leurs 
compétences afin d’organi-
ser un séjour. « On s’est tous 
réunis et on a très vite déci-

dé de faire cap vers la dune 
du Pilat. » explique Fran-
çoise « Certains n’avaient 
jamais vu l’océan, c’était la 
destination idéale ! »
Pour financer ce projet, en 
plus du soutien de collec-
tivités locales, le groupe 
a organisé des brocantes, 
des ventes de gâteaux et 
de bijoux, Pour Lilly, qui a 
régalé tout le monde durant 
le séjour avec sa tarte aux 
pommes : « On a pu profi-
ter de 5 jours de vacances, 
de Gujan-Mestras à Bisca-
rosse, où dépaysement et 
soleil étaient au programme. 
Avec la satisfaction d’avoir 
pu réaliser ce projet tous en-
semble. »

RéSo d’échanges

Atelier de la Réussite éducative

Réso d’échanges
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Informatique
pour tous
Adrien, 19 ans, est étudiant. 
Ses finances peuvent facile-
ment passer au rouge. « Je 
n’ai que le minimum pour mes 
investissements informa-
tiques et puis, j‘ai fait le choix 
de n’utiliser que les logiciels 
libres de droit parce que j’ad-
hère en tant que scientifique 
à cette idée humaniste de 
communauté internationale 
de partage des savoirs. Car 
comme il y avait hier l’art 
pour tous, aujourd’hui il est 
nécessaire de défendre l’in-
formatique pour tous ». C’est 
sur un flyer à la médiathèque 
qu’il a découvert la présence 
de la FccL (fabrique collec-
tive de la Culture du Libre) 
dans le cadre de la Semaine 
Européenne de la Réduction 
des Déchets qui proposait 
d’installer sur son ordinateur 
personnel un ensemble de 
logiciels libres permettant de 
lui donner une seconde vie. «  
Nous nous sommes retrouvé 
une quinzaine de participants 
de milieux et de niveaux dif-
férents pour cet atelier. Ra-
pidement la glace a fondu et 
c’est devenu un vrai moment 
de partage d’entraide et de 
travail collaboratif. »

FCCL 03 83 51 80 40

Partager

Sandra est une maman céli-
bataire qui est « dans la ga-
lère » comme elle le dit. Venir 
aux Restos du Cœur lui ap-
porte bien plus qu’une simple 
aide alimentaire : « Les béné-
voles des Restos du Cœur 
que j’ai pu rencontrer, m’ont 
redonnée l’humanité que je 
pensais perdue. Leur écoute 
et leur attention m’ont fait 
perdre cette sensation d’être 
un numéro, je redevenais une 
personne.
Au fil des semaines, j’ai vu 
chez les bénévoles ce plaisir 
réel et franc d’apporter leur 
aide et leur contribution au 
bien-être des bénéficiaires. 
On m’a écoutée, on m’a par-
lée, on a regardé mon CV, on 
m’a encouragée. J’y ai trou-
vé non seulement une aide 
alimentaire, mais aussi de la 
chaleur et de l’amour, de l’hu-
manité.
Je ne me dis qu’une chose : 
quand je serai sortie de cette 
période difficile et que je 
n’aurai plus besoin de l’aide 
des Restos du Cœur, j’y re-
tournerai pour devenir moi 
aussi bénévole, pour apporter 
aux autres la chaleur que j’ai 
reçue. »

Restos du Cœur
03 83 55 50 50

Tous 
pour un !
Emmaüs Solidarité à Van-
doeuvre, ce sont les «  chif-
fonniers de l’abbé Pierre  », 
45 compagnons de 22 na-
tionalités, dont l’activité 
principale depuis 70 ans, se 
situe dans le recyclage, no-
tamment de l’ameublement, 
permettant à tous les petits 
budgets de se meubler. Mais 
Emmaüs Vandoeuvre, c’est 
aussi et surtout l’accueil in-
conditionnel de toutes per-
sonnes en grande difficulté. 
Qui a faim, qui a froid, qui 
est seul, trouve le réconfort. 
Claude, 52 ans est compa-
gnon depuis 1998. «  Enfant 
de la DASS, j’ai connu la rue 
pendant 5 ans et en 1998, 
j’ai découvert Emmaüs à 
Toulouse par hasard et je 
suis devenu compagnon par 
conviction. Non seulement 
je ne suis plus une charge 
pour la société, je subviens à 

mes besoins en toute digni-
té, mais surtout, je me sens 
utile à quelque chose, utile 
pour la société, je me sens à 
ma place. Je suis fier d’être 
compagnon de ce disposi-
tif extraordinaire. Moi qui ai 
dépendu des autres quand 
je suis arrivé à Emmaüs, au-
jourd’hui, je suis un aidant, 
pour moi c’est magique ! » 
Et Claude de conclure, son 
chapeau de feutrine entre 
les mains  : «  Emmaüs c’est 
la solidarité à l’état pur. Et la 
solidarité c’est quoi  ? C’est 
quand tous ensemble on 
ne fait plus qu’un seul, c’est 
quand tous ensemble on re-
garde dans le même sens, 
pour avancer ensemble  ». 
Les 4 mousquetaires n’au-
raient pas dit mieux !

Communauté Emmaüs 
03 83 29 76 79

Le hall de vente d’Emmaüs

Sortie organisée par le CCAS
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Humanité
Responsabilité
Navid est d’origine afghane. 
Il s’est réfugié en France voi-
ci sept ans. Dans son pays 
d’origine il avait pratiqué la 
couture et, à Tricot Couture 
Service, grâce un à contrat 
aidé, il a pu se perfectionner 
à la pratique d’autres ma-
chines et enrichir la gamme 
des techniques. « L’accueil 
que j’ai reçu dès mon arrivée 
m’a fait très chaud au coeur. 
J’ai trouvé auprès de toute 
l’équipe non seulement une 
formation professionnelle 
de qualité, mais aussi un ac-
compagnement à travers les 
parcours administratifs par-
ticulièrement très difficiles 
à mener tout seul, surtout 
lorsqu’on ne pratique pas 
très bien la langue. Ils m’ont 
accompagné dans toutes les 
étapes de mon installation, 
de la recherche de logement 
en foyer et l’actualisation de 
mon permis de conduire, à 
ma recherche d’emploi. La 
solidarité à TCS, c’est à la 
fois une affaire de cœur et 

de responsabilité. Tout est 
fait pour que nous puissions 
construire notre indépen-
dance professionnelle ».
Aujourd’hui, Navid maîtrise 
bien le français et a trouvé 
un Contrat à Durée Indéter-
minée dans une entreprise 
locale. « Je viens de deman-
der la nationalité française » 
conclut-il fièrement !

Tricot Couture Service
09 67 06 81 55

Enfants
parents
Léa, 25 ans, est une jeune 
maman célibataire. « Lors-
qu’on s’occupe de son pre-
mier enfant, on est toujours 
un peu angoissée, on a tou-
jours peur de faire mal sur-
tout quand sa propre maman 
habite loin et ne peut ainsi 
transmettre directement son 
expérience. J’ai constaté 
avec ma meilleure ami qu’Ar-
thur 3 ans, avait tendance 
à se replier sur moi. Il était 
effrayé lorsqu’il rencontrait 
une personne ou un autre 

enfant, étranger à la maison. 
J’avais beaucoup entendu 
parler du Lieu d’Accueil En-
fants-Parents de la MJC No-
made (LAEP) qui organise 
des moments de rencontre 
où se croisent parents et en-
fants pour discuter et jouer 
ensemble ».
Ces ateliers sont des lieux 
de paroles et d’écoute. Ils 
accueillent les enfants de 
moins de 6 ans accompa-
gnés d’un parent ou d’un re-
présentant majeur. C’est un 
lieu qui permet de rompre 
l’isolement pour le parent 
ou futur parent, de parta-
ger leurs expériences, leur 
vécu, entre eux/ou avec une 
équipe d’accueillants formés 
à l’écoute. « On m’a tout de 
suite rassurée, et lorsque j’ai 
vu Arthur jouer naturellement 
avec d’autres gamins, mon 
appréhension s’est aussitôt 
évanouie. Nous nous y ren-
dons ensemble maintenant 
chaque mois. Je prépare sur 
un petit carnet Les questions 
que je souhaite poser à l’ani-
matrice. Et puis, c’est aussi 

pour Arthur la possibilité de 
le préparer à son entrée en 
maternelle. Quand je le vois 
avec tous ses petits copains, 
je vous avoueque je le redé-
couvre!».

LAEP de la MJC
Centre social Nomade

L’association vandopérienne 
Khamsa, qui œuvre en faveur 
du brassage des cultures orga-
nise son traditionnel réveillon 
solidaire le mardi 31 décembre 
2019 à 19 heures à la salle 
Yves Coppens à Vandœuvre.

Cette soirée de fête qui 
concerne familles, personnes 
isolées de tous âges, réunit 
tous les ans, près de 100 per-
sonnes et mobilise plusieurs 
dizaines de bénévoles. Au 
programme de la soirée : de la 
danse, de la musique et un vrai 
menu de fête. Le tout à tarif 
libre !
Khamsa 09 54 24 17 82
association.khamsa@gmail.com

Repas festif au CCAS

Atelier de la FCCL
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Conseils de quartiers… ensemble
 Quartier Haut
de Penoy
Haut de Crévic
rue Charles Péguy
Le 5 septembre

Transports
en commun
La mise en place du nou-
veau réseau de transports 
en commun par Kéolis a 
fait l’objet d’une pétition très 
soutenue par les usagers de 
la nouvelle ligne 11 qui dé-
plorent un cadencement trop 
faible, un terminus alterné 
entre Artem et Roberval, une 
mauvaise prise en compte 
des collégiens. De plus, des 
habitants évoquent les nom-
breux dysfonctionnements 
auxquels ils sont confrontés. 
Profitant de la présence de 
Xavier Lemarié, directeur de 
Kéolis Grand Nancy, la mu-
nicipalité a rappelé que le 
nouveau réseau de Kéolis ne 
doit pas léser les habitants 
et doit profiter au plus grand 

nombre d’usagers. Xavier 
Lemarié, a rappelé la philoso-
phie du réseau de transport 
en commun : « Il a été orga-
nisé autour de quatre lignes 
structurantes, en tenant 
compte de la desserte des 
quartiers et des usages des 
déplacements. Plusieurs pa-
ramètres entrent en compte. 
Il faut du temps pour s’ha-
bituer aux changements de 
lignes. » M. le Directeur pro-
met un bilan des usages des 
nouvelles lignes de bus fin 
2019 et s’engage à remettre 
un arrêt bus pour la ligne 4 le 
long de la rue Jeanne d’Arc. 
Le maire s’est aussi engagé 
à refaire le point sur le fonc-
tionnement du nouveau ré-
seau de transports en com-
mun. Kéolis vient d’annoncer 
un nouvel arrêt juste à côté 
du collège, rue de Crévic, et 
le déplacement du terminus 
de Roberval sur Houdemont. 
Le coût du renforcement du 
cadencement de la ligne est 
à l’étude. 

V I E  D E S  Q U A R T I E R S

À Vandœuvre, la démocratie 
locale se construit à l’occasion 
de réunions de quartiers où 
chaque citoyen a la possibilité de 
s’informer, de s’exprimer, mais 
surtout de s’impliquer.
On y discute avec passion aussi 
bien des petits tracas
du quotidien que des grands 
projets de la cité.
Apportez votre pierre
à l’édifice !
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Conseils de quartiers… ensemble
 Quartier
Lorraine
Rue de Lorraine et 
Hameau du Saule
Le 19 septembre, 
MJC Lorraine

Les Nations
Parmi les thèmes abordés 
lors de cette réunion, l’ave-
nir du centre commercial 
« Les Nations » a été mis au 
centre des discussions, les 
habitants se demandant que 
devenait ce dossier.
Le maire a apporté une ré-
ponse : « Les Nations repré-
sentent le centre-ville. Le 
futur tram va le desservir, 
c’est nécessaire mais pas 
suffisant. Il faut que la tour 
des Nations, qui accueille 
des médecins et des profes-
sions libérales, soit refaite. 
Cela représente un budget 
de plusieurs dizaines de mil-
lions d’euros. Une action a 

été menée conjointement 
avec la vice-présidente de la 
Métropole, déléguée à l’Ha-
bitat, pour que la copropriété 
des Nations soit placée sous 
administration judiciaire.
En juin dernier, nous avons 
obtenu l’autorisation de 
créer une société d’écono-
mie mixte, composée de la 
Métropole, de la Ville et des 
copropriétaires, pour lancer 
une étude avant travaux.
Il faut intégrer le centre com-
mercial Les Nations à son 
environnement. Tout autour, 
14 millions de travaux ont 
été réalisés pour remettre 
en état les parkings, planter 
de nombreux arbres et réno-
ver les voiries du centre de 
la ville. Les Nations seront  
refaits ». 

Trois sujets étaient à l’ordre du 
jour de cette réunion publique :

 l’accessibilité des bâti-
ments,

 les nuisances sonores gé-
nérées par l’aire de jeu,

 la présence de nuisibles 
dans les logements.

Nicolas Kwiatkowski, repré-
sentant du bailleur social 
Batigère, a pu échanger avec 
les habitants et les représen-
tants de la municipalité afin 
de planifier les interventions 
nécessaires : l’aire de jeu sera 
déplacée, l’éloignant de la 
façade des immeubles. Une 

étude spécifique à l’acces-
sibilité du bâtiment Les Co-
lombes a été demandée au 
Service Départemental d’In-
cendie et de Secours (SDIS). 
Concernant les nuisibles, Ni-
colas Kwiatkowski a rappelé 
aux habitants que le presta-
taire ISS Hygiène et Préven-
tion passe désormais 2 fois 
par an pour désinsectiser 
l’ensemble des bâtiments. 
S’y ajoutent les interventions 
individuelles demandées par 
les locataires. 

Réunion publique
rue du Portugal
Bâtiments Les Cygnes,
Les Colombes,
Les Cigognes
et les Colibris
Le 22 octobre,
salle du conseil municipal
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Sécurité,
un droit pour tous !

Sécurité au quotidien
Sur le territoire de Vandœuvre, la 
chaîne de la prévention-sécurité 
mobilise au quotidien les agents 
de la police nationale et de la po-
lice municipale, les médiateurs 
de nuit, les gardes des parcs, les 
éducateurs spécialisés, les anima-
teurs du service municipal de la 
jeunesse…
Mais la chaîne ne s’arrête pas là. 
Dans le cadre de la réforme de la 
sécurité du quotidien, un nouveau 
dispositif dit de « Police de Sécuri-
té du Quotidien » (PSQ) a été mis 
en place par le Gouvernement en 
février 2018. Celui-ci se décline, à 
l’échelle du territoire vandopérien, 
par la création d’un Groupe de Par-
tenariats Opérationnels (GPO) qui 
associe en plus des acteurs de 
la sécurité : élus, bailleurs, Éduca-
tion nationale, Justice (Procureur, 
PJJ)… L’objectif assigné à ce GPO 

est d’apporter une réponse globale 
à des problématiques complexes 
que l’on ne peut pas résoudre par 
la seule répression
La commune de Vandœuvre, dont 
une partie du territoire bénéficie 
d’un classement en ZSP (Zone 
de Sécurité Prioritaire), est pleine-
ment associée à ce nouveau dis-
positif de Sécurité du Quotidien.

En concertation
Cette politique de prévention-sé-
curité est complétée par le travail 
en concertation avec les asso-
ciations et services publics spé-
cialisés œuvrant sur le territoire 
(CIDFF, Maison de la Justice et du 
Droit, MJC…), les équipes péda-
gogiques des écoles, les services 
spécialisés du département (Aide 
Sociale à l’Enfance, Maison des 
Solidarités, Jeunes et Cité…), le dé-
ploiement de caméras…

La question de la sécurité des 
biens et des personnes, qui est 
avant tout une des missions l’État, 
doit s’appuyer sur une approche 
collective basée sur l’identifica-
tion fine des situations de conflit, 
violence, danger, de leurs causes 
jusqu’au traitement le mieux à 
même de les endiguer.  

Prévenir
Dans le cadre de leur mission 
de prévention, les policiers 
municipaux Vandopériens 
vont à la rencontre des en-
fants au sein des écoles élé-
mentaires de la commune, et 
effectuent auprès d’eux plu-
sieurs actions de prévention :

 « Le permis Internet pour les 
enfants » programme national 
de prévention pour un usage 
d’Internet vigilant, sûr et res-
ponsable à l’attention des 

enfants de CM2 et de leurs 
parents. L’objectif est d’aider 
à la prise de conscience com-
mune, d’accompagner et de 
se faire accompagner dans 
l’apprentissage de la circula-
tion sur le web.

 « L’enfant piéton » : la sécu-
rité des enfants piétons passe 
par un apprentissage dès le 
plus jeune âge. Le risque d’ac-
cident étant le plus élevé au 
moment de la prise d’autono-
mie lors de l’entrée au collège, 
l’éducation routière a toute sa 
fonction. Les parents ont éga-

lement un rôle crucial à 
jouer dans cette prépara-
tion à l’autonomie. Et pour 
ce faire, il est primordial 
que la transmission des 
bons gestes soit relayée 
par une personne recon-
nue comme dépositaire 
de la force publique. 

La sécurité est un sujet vaste qui mêle de nombreux acteurs
et recouvre plusieurs réalités, parfois complexes.

S É C U R I T É

En chiffres
 Permis piéton :

19 classes de CE2 = 2 interventions d’1 heure par classe
(environ 40H)
 Permis internet : 15 classes de CM2 = 2 interventions

d’1 heure par classe (environ 30H) 

La mairie porte 
plainte

Nuit du samedi 30 novembre, 
six individus ont été surpris en 
plein cambriolage dans l’École 
Brossolette.
La police nationale les a pris 
sur le fait. La mairie a immé-
diatement porté plainte.
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B U D G E T

Elément du Débat 
d’Orientation Budgétaire

Dans la continuité du Plan à Moyen Terme 2016-2021 et en cohérence avec celui-ci, la 
majorité municipale entend élaborer un PMT 2020-2025 qui doit permettre de dessiner 
les actions qu’elle veut développer à destination des habitants pour les années à venir.

CA2015

2012

200

250

150

100

50

0
CA2016

185

CA2017

193

CA2018

233

CA2019

203

Prévisionnel
Encours de la dette par habitant au 31/12/19
Dette par habitant - moyenne nationale  888 €

Budget total : 43.731.603 €

Fonctionnement
34.856.484 €

Investissement
8.875.119 €

1,70 M€
Entretien du patrimoine de la ville

4,90 M€
Investissement

dans le cadre du PMT 2020

113.940€ 4.995.340€20
20

20
20

Total des actions de fonctionnement PMT
programmées en 2020

Total des actions d’investissement PMT
programmées en 2020

1,2 %
Évolution maximum des dépenses

de fonctionnement

Pas d’augmentation
des taux des impôts locaux

depuis 2008

Soutien important
aux associations

confirmé
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Perlinpin   
Un jeu de Miranda Evarts et ses enfants pour 2 à 5 
joueurs à partir de 6 ans.
Dans ce jeu de cartes vous devrez réveiller des princesses 
endormies et ainsi marquer des points qui vous mèneront à la 
victoire.
C’est sans compter sur les chevaliers, dragons et autres potions 
auxquels vous devrez faire face !
Ce jeu original permet d’allier tactique, mémoire et aussi la chance. 
Pour ne rien gâcher les illustrations sont très belles.

Rhino Héro   
Super Battle ! Un jeu de Scott Frisco et Steven Strumpf, 
pour 2 à 4 joueurs à partie de 5 ans.

Des super héros construisent un gratte-ciel et l’escaladent pour 
recevoir la médaille du meilleur grimpeur ! Mais attention aux Spider 
Monkeys qui risquent de tout faire tomber !
Les joueurs à tour de rôle construisent ce gratte-ciel composé de 
cartes et de planchers empilés selon une règle du jeu précise. Ils 
positionnent leur superhéros sur les planchers ! Un jeu vertigineux 
d’adresse en 3d !

D’autres jeux vous attendent aussi à la ludothèque : Sherlock Express, 
La Forêt mystérieuse, le roi sommeil, Color Fox.... En poussant 
la porte de la ludothèque, vous vivrez avec vos enfants de beaux 
moments de découverte ! 

À nous
de jouer
Il est important de prendre le temps de 
jouer avec ses enfants.
Jouer en famille est propice au 
développement de l’enfant.
Lorsque l’adulte s’ouvre à son univers, se 
place à son niveau, il crée des moments 
de complicité qui tisseront des liens 
affectifs pour longtemps et il l’aide à 
grandir grâce aux règles respectées 
d’égal à égal. À vous de jouer...

D’égal à égal
Lorsqu’ils jouent, parents 
et enfants apprennent à se 
découvrir autrement, dans 
des positions différentes 
que les classiques places 
de parents, d’éducateurs et 
souvent d’autorité. Il s’agit 
d’un temps hors du temps. 
De plus le jeu impose les 
mêmes règles pour tous les 
joueurs, peu importe leur po-
sition au sein de la famille. 
Le jeu permet à chaque 
m e m b r e   ( p a r e n t / f r è r e /
sœur) de découvrir une fa-
cette insoupçonnée du ca-
ractère de l’autre. Le père 
ne connaissait pas sa fille 
d’habitude si réservée, fron-
deuse et audacieuse. Quant 
à sa fille, elle ne savait pas 
que son père était mauvais 
perdant, ni que sa mère arri-
vait à bluffer sans complexe. 
Toutes ces découvertes 
amènent l’enfant à porter un 
regard différent sur ses pa-
rents, et par là même, à gran-
dir. Les familles ressortent 
plus fortes et plus unies de 
ces expériences ludiques.

Transmettre
Jouer avec son enfant est 
l’occasion de transmettre 
des savoir-faire (jeux de 
construction, sport, cui-
sine…), des valeurs (esprit 
d’équipe, fair-play, respect 
des règles…), des souve-
nirs d’enfance. Dans ces 
moments-là, pas question 
de rappeler à l’enfant son 
manque de concentration 
« comme à l’école » ou de 
s’impatienter parce qu’il ne 
comprend pas assez vite. 
Si l’on sort du jeu, la ma-
gie est rompue. Pas ques-
tion non plus de tricher, de 
le laisser gagner à tous les 
coups. D’abord, il n’est pas 
dupe, et ce faux succès est 
dévalorisant. Jouer permet 
aussi à l’enfant de gérer sa 
frustration : celle de devoir 
attendre son tour, d’être mal-
chanceux, de perdre aux 
dés… Jouer lui permet d’in-
tégrer l’existence de règles 
imposées par le jeu et de 
se rendre compte que ses 
parents sont soumis à ces 
mêmes règles. 

L U D O T H È Q U E
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Les étoiles de l’Étoile
Avec le festival Les Planches de l’Étoile, le théâtre s’offre à vous. Il fête cette année ses 
dix ans de succès. Si vous n’y avez pas goûté depuis longtemps, allez-y et partagez le 

plaisir de vivre en groupe des moments inoubliables.

Depuis la création à la Belle 
époque du célèbre Théâtre 
du Peuple de Bussang, nom-
breuses sont les villes qui 
proposent aujourd’hui des 
ateliers de théâtre amateur 
et des spectacles qui pour-
raient parfois narguer les 
meilleures productions pro-
fessionnelles ! « Notre MJC 
précise Sandra Febvay, char-
gée de communication à la 
MJC Étoile, a le théâtre dans 
ses gènes. Nous nous inscri-
vons depuis trente ans dans 
cette activité en proposant 
des ateliers et depuis 10 
ans, un festival du théâtre 
amateur Les Planches de 
l’Étoile. Cette action n’est 
possible qu’avec le dévoue-
ment d’une équipe de béné-
voles coordonnée par Wil-
fried Morel responsable du 
secteur enfance mais aussi 
du festival ».

Vous avez dit :
« Théâtre amateur »
Le théâtre amateur fait par-
tie de ces loisirs qui se trans-
forment vite en passions et 
pour lesquels on devient ra-
pidement « accro ». Le plai-
sir de jouer, les liens qui 
unissent les acteurs créent 
un petit je-ne-sais-quoi de 
merveilleux, de joyeux et 
d’attachant qui en fait toute 
sa saveur, en rend sympa-
thique les imperfections. 
Il nous offre un spectacle 
plus sensible parce que tel-
lement humain.
Son projet est de rassembler 
les diversités sociologiques, 
intergénérationnelles et in-
terculturelles de notre ville. 
« Notre festival a l’objectif de 
mettre en lien la culture et la 
cité ; comédiens, metteurs en 
scène, techniciens… et gens 
du quartier ».

Le théâtre de la vie
« La programmation choisie 
par le collectif se veut éclec-
tique parce que notre ville 
est diverse, ses langages 
cosmopolites, ses vies croi-
sées ou cloisonnées ». Cha-
cun peut ainsi se retrou-
ver dans cette diversité, s’y 
comparera, s’y découvrira 
et lorsqu’il aura su faire l’ef-
fort de délaisser la télévi-
sion, l’ordinateur, ou encore 
le smartphone éprouvera 
un réel plaisir à partager en 
groupe, rires et émotions 
vécues. Il se plongera dans 
l’univers du spectacle vivant, 
éphémère mais qui laisse un 
souvenir durable. De plus, 
en « after », le public pourra 
partager son ressenti et ses 
émotions au bar, autour d’un 
verre avec les comédiens et 
le collectif organisateur.

Et ça marche
40 troupes invitées en 9 
ans, 3 500 spectateurs, 18 
partenaires, plus de 50 bé-
névoles, Les Planches de 
l’Étoile additionnent les suc-
cès. Soulignons pour termi-
ner la présence tout au long 
de l’année, de la Troupe de 
l’Étoile, dirigée par Évelyne 
Noirclère, une véritable pépi-
nière de talents.
Notons qu’en janvier, va 
s’ouvrir un atelier théâtre 
destiné aux personnes iso-
lées, fragilisées par les dé-
boires de la vie. Il sera animé 
par Jocelyne Breton, comé-
dienne-metteure en scène.
Demandez le programme et 
remisez pendant 4 jours vos 
écrans à la cave. Ce n’est 
que du bonheur !

19 au 22 mars 2020
10 spectacles programmés : 
https://urlz.fr/baBX

C U L T U R E

À nous
de jouer

Version numérique
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Afin de promouvoir les activités sportives chez les en-
fants de 7 à 11 ans, le service des Sports organise des 
stages sportifs durant les vacances scolaires (sauf les 
vacances de Noël). Ils permettent aux enfants de dé-
couvrir différentes disciplines sportives, dans un cadre 
favorisant le respect, la rencontre, l’ouverture et la coo-
pération. De nombreuses activités sont au programme 
de ces stages : échecs, handball, cirque, tennis, basket, 
équitation, football, athlétisme, tennis de table, volley 
gymnastique, rugby… Et pour seulement 7,50 € pour les  
porteurs de la carte jeune ! 

Parc des sports
Rue de Gembloux
Tél. : 03 83 51 31 43

Faites bouger
ses vacances ! courir, sauter, lancer

Mercredi après-midi, sur piste
ou au gymnase des Aiguillettes,
ça court, ça saute et ça lance !
Les jeunes athlètes arborent
le mythique maillot vert
de Vandœuvre athlétisme !

Version numérique
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S P O R T S

courir, sauter, lancer
Mercredi après-midi, sur piste
ou au gymnase des Aiguillettes,
ça court, ça saute et ça lance !
Les jeunes athlètes arborent
le mythique maillot vert
de Vandœuvre athlétisme !

L’école d’athlétisme du club 
rassemble environ 120 
jeunes de 6 à 15 ans. Elle 
est sous la direction de son 
entraîneur Anthony Note-
baert, éducateur du service 
jeunesse et de son équipe 
de coachs. D’abord les plus 
petits de l’éveil athlétique 
(7-8 ans) puis les poussins 
(9-10 ans), s’initient à athlé-
tisme par le jeu. L’après-midi 
benjamins et minimes pra-
tiquent toutes les spéciali-
tés de l’athlétisme.

L’association compte 185 
licenciés dont la majeure 
partie participe à l’école 
d’athlétisme qui a vu son 
effectif fortement progres-
ser ces dernières années. 
Aussi a-t-il fallu s’adapter 
pour continuer à assurer 
un encadrement de qualité : 
nouveaux créneaux d’entraî-
nement mis en place, caté-
gories « éveil athlétique » 
et « poussins » dédoublées, 
nouveaux formateurs.
Pour promouvoir l’athlé-

tisme, le club s’associe à 
d’autres manifestations pro-
posées par la ville : forum 
des associations sportives 
en septembre, cross des 
écoles élémentaires coor-
ganisé avec le service des 
sports en mai, olympiades 
des CM1-CM2 en juin avec 
de nombreux ateliers enca-
drés par de jeunes athlètes.
L’équipe de direction ras-
semblée autour du président 
Sylvain Thiriet, s’est fixé 
l’objectif de développer l’es-

prit de compétition chez les 
jeunes tout en conservant 
l’esprit de convivialité qui fait 
sa réputation. Le club orga-
nise des moments festifs au 
cours de la saison : journée 
club ouverte aux licenciés et 
leurs parents en fin d’année, 
assemblée générale autour 
de la traditionnelle galette, 
goûters, des sorties…
Vandœuvre Athlétisme, mé-
daillé des sports et de la 
convivialité ! 
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E N V I R O N N E M E N T

Objectif 0 déchet
Comme la plupart d’entre 

nous, Eddy Langlois produisait 
beaucoup de déchets ménagers 
qu’il triait minutieusement dans 

les grands sacs transparents. 
Aujourd’hui il en produit 

nettement moins
et a même pris

son bâton de pèlerin
pour informer

les Vandopériens
du problème

de la surproduction 
des déchets.

Que s’est-il 
passé ?
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Objectif 0 déchet

54 500 Vos conférences 
ont beaucoup de succès à 
Vandœuvre. Comment l’ex-
pliquez-vous ?

Eddy Langlois
La vision de la société sur les 
problèmes de déchets et plus 
généralement de développe-
ment durable commence à 
évoluer : de plus en plus de 
gens se sentent concernés 
et c’est tant mieux. Certains 
sont déjà presque convain-
cus en venant à ces confé-
rences, pour d’autres il s’agit 
simplement d’une décou-
verte, d’un premier pas. Mais 
dans tous les cas chacun re-
part avec l’idée de faire des 
progrès et des astuces à tous 
les niveaux pour y arriver.

54500 Vous parlez de votre 
expérience au quotidien. 
Comment se lancer ?

Eddy Langlois
La première notion qu’il faut 
retenir dans la démarche, 
c’est la patience. On ne peut 
pas tout faire tout de suite. 
Donc il faut y aller en dou-
ceur et se fixer des objectifs 
tous les mois ou trimestre 
au départ. Pour réduire sa 
poubelle visible, on peut 
commencer par le compos-
tage qui va réduire votre 
poubelle d’au moins 30 %. Et 
pour notre part de déchets 
invisibles, on peut réfléchir 
à ses habitudes de consom-
mation, en surconsommant 
moins et en achetant lo-
cal et responsable. Au quo-
tidien, on peut adopter des 
bons gestes, simples, pour 
éviter les plastiques à usage 
unique : gobelets, tasses, 
couverts, bouteilles. Ensuite, 
les objectifs et les progrès 
s’enchaînent…

54500 Vous n’aimez pas 
la culpabilisation, mais 
quel est l’argument qui fait 
mouche pour les résistants 
au tri  ? 

Eddy Langlois
C’est souvent l’argument de 
l’impact de nos déchets sur 
l’environnement qui éveille 
les consciences et pour les 
plus réticents, les aspects 
bénéfiques sur la santé et 
surtout les économies ré-
alisées font mouche. Car 
contrairement aux idées re-
çues, on fait des économies 
en passant au zéro déchet. 

https://jedonnejetroque.
grandnancy.eu
https://greenerfamily.fr › 
zero-dechet
https://www.facebook.com/
demaindurable/

330kg

520kg

Poids annuel de déchets ménagers 
pour un Vandopérien

Poids annuel de déchets 
d’un Vandopérien en incluant les 

apports en déchetterie
(chiffres Métropole)

Poids annuel des déchets totaux 
pour un Français  (industrie, bâti-
ment, commerces, agriculture)

Poids annuel de déchets par habi-
tant de notre foyer après un an de 

réduction des déchets
(22 fois moins que la moyenne)

15kg

13800kg

Les enjeux de la démarche zéro déchet présentés lors d’une conférence à la médiathèque Jules Verne.
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P A T R I M O I N E Clos
Vandœuvre
Si les habitants du vieux village en ont 
gardé le souvenir, peu de Vandopériens 
des quartiers bas ou du plateau savent 
que sur nos coteaux ensoleillés, poussait 
la vigne et qu’on faisait vieillir dans les 
caves voûtées de nos vieilles maisons 
de vignerons, des crus réputés à côté… 
d’une aigrelette piquette. Revenons en 
ce mois de bonne chère, sur une activité 
qui participa jusqu’au XIXe siècle à la 
renommée de notre cité.

Dès l’antiquité ?
Les pentes du coteau cal-
caire de Vandœuvre, expo-
sées plein Sud à l’abri des 
vents du Nord et de l’Ouest, 
rassemblent les conditions 
idéales pour le développe-
ment de la vigne. Dans l’an-
tiquité, si les Leucques, tri-
bu celte qui occupa d’abord 
le site, avaient pour bois-
son la bière, gageons qu’en-
suite, les légionnaires Ro-
mains y introduisirent la 
culture du vin comme ils le 
firent à la même époque 
dans les vallées de la Meuse 
et de la Moselle. Certains 
linguistes affirment même 
que le toponyme « Vindo-
pera », ancienne dénomina-
tion de notre cité, découle-
rait du latin du Bas Empire 
« Vind-opera » qui signifiait 
« vendanges » !

Avant la révolution
Il semble que la culture de la 
vigne prend un véritable es-
sor qu’à partir du XVe siècle, 
devenant une des activi-
tés principales de nos an-

cêtres. Ce sont d’abord les 
propriétaires terriens qui la 
cultivent, secondés par des 
tenanciers. Les parcelles 
qui appartiennent aux com-
munautés religieuses, chez 
nous les moines rattachés 
au Prieuré, sont entretenues 
grâce à la corvée1. Plus tard, 
les terres seront louées à 
des fermiers qui s’acquitte-
ront de leur location d’abord 
en nature puis en argent.
Au XVIIIe siècle, la surface 
viticole est de 20 hectares 
et produit un vin « bon pour 
1/3 et le surplus médiocre ». 
L’autorisation de vendan-
ger est imposée à date fixée 
afin de garantir la bonne ma-
turité des raisins. Les viti-
culteurs doivent s’acquit-
ter d’abord de la dîme2 et 
contraints d’utiliser le pres-
soir banal3 pour l’utilisation 
duquel ils s’acquittaient en-
core d’une redevance ! Les 
prix du vin pouvaient varier 
considérablement d’une an-
née à l’autre, les revenus ir-
réguliers de nos vignerons, 
dépendaient de la qualité du 

Les maisons de vignerons 
du village s’accompagnent 
toujours d’une bougerie 
(lieu où sont entreposés les 
cuves et les pressoirs) et 
d’une cave voûtée destinée à 
l’élaboration d’un vin. L’entrée 
indépendante est ména-
gée en façade, c’est ainsi 
plus simple de descendre 
directement les tonneaux par 
un large escalier. Ici portes 
ouvrant directement sur 
l’escalier de la cave.

Dernier pressoir banal
de Vandœuvre (1 751) conservé au-
jourd’hui chez un vigneron de Toul.

Il se situait à gauche de la
Rue Haute, après sa jonction avec

la rue du Tonneau.

Un des lavoirs de la rue
principale du vieux village 

conserve le souvenir en pierre de 
la culture vandopérienne du vin.
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raisin et de l’importance de la 
production. Mais les labou-
reurs, les artisans et même 
les manouvriers4 entrete-
naient pour leur consomma-
tion personnelle quelques 
petites surfaces. Et même 
les bourgeois de Nancy, 
dont le graveur Jacques Cal-
lot, avaient acquis quelques 
petites parcelles de vignes à 
Vandœuvre.

Jusqu’hier
Au XIXe siècle, on trouvait 
encore dans le village 50 à 
60 hectares de vignoble ! Une 
Vandopérienne de souche 
nous raconte : « J’ai fait les 
vendanges avec mes parents 
jusqu’en 1953 aux vignes de 
La Louvière et je me revois 
rentrer à la maison, assise 
tout en haut de la charrette 
de raisins que l’on piétinait 
ensuite allègrement pieds 
nus, dans le grand foudre de 
chêne...  »  ; «   Les vignerons 
produisaient un petit vin gris, 
puis un rouge plus ordinaire 
et, à la fin du foudre, on ajou-
tait du sucre dans le fond 
pour faire une piquette bien 
rafraîchissante ».
Surprenant non ?

1 Corvée : travail collectif gratuit qui était dû 
au seigneur ou à l’église
2 Dîme : impôt représentant une fraction va-
riable, à Vandœuvre le 30e de la récolte, des 
produits de la terre versée à l’Église. Elle est 
abolie en 1 789)
3 Banal : qui appartient au seigneur, chez 
nous au prieuré)
4 Manouvrier : Ouvrier qui travaille de ses 
mains et à la journée.

Cet autochrome (première
photographie couleur) a été prise 
le 16 avril 1906 par le photo-
graphe nancéien Julien Gérardin. 
On y voit une des vignes du 
village avec des arbres fruitiers, 
comme les pêchers.
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Les vignes, les vignerons 
et tonneliers de Vandœuvre 
et d’Houdemont étaient 
placés sous la protection de 
Saint Abdon, saint patron de 
l’église Saint- Melaine, dont 
on promenait la statue en 
procession lors des fêtes des 
Rogations, trois jours avant 
l’Ascension, pour protéger les 
cultures de la grêle.

Cet ancien menu de 1908, 
rappelle que

le « Vin du Clos Girot »
fut en son temps parmi

les plus renommés
de Vandœuvre.

Avouons quand même
que les exploitations

produisaient aussi
une piquette destinée à la 

table de tous les jours.

Des chiffres
Début du XVIIIe :
20 ha de vignes.
Fin du XVIIIe, le Cahier de 
Doléances fait état de 105 
feux, 575 habitants,
40 vignerons.
Fin du XIXe et début 
du XXe : 50 à 60 ha.

Souvenirs dans les lieux-dits
Sur les coteaux dominant le village, jusqu’au xixe siècle, les 
noms de certains sentiers ou parcelles gardaient la trace de 
la présence des vignes : « Vigne du Cloître » - « Vigne des 
Arrichards » ( devenus « Enrichards ») - « Côtes et vignes du 
bois » - « Vignes au Montet » - « Vignes soldat » ( et sentier 
des « Vignes Soldat ») - « Côte chopine » ... De nos jours, il 
reste le sentier cadastré des « Vignes Soldat » derrière l’école 
Bellevue.
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Des arbres à l’école
Pour embellir notre ville, le 
CME a mis en place, en lien 
avec le Service Espaces verts 
un programme de plantation 
d’arbres dans les différents 
groupes scolaires. C’est 
ainsi que le 19 novembre 
une vingtaine d’arbres a été 
plantée pour créer des es-
paces ombragés. D’autres 
projets en lien avec l’environ-

nement ont émergé comme 
le fleurissement de certains 
quartiers de la ville et l’orga-
nisation d’une « course aux 
déchets »…

Droits de l’Enfant
et de la Citoyenneté
L’association d’éducation 
populaire des Francas de 
Meurthe-et-Moselle a orga-
nisé un déplacement à Paris 
du 22 au 25 octobre 2019, à 
l’occasion de l’anniversaire 
de la Convention Internatio-
nale des Droits de l’enfant. 
Une dizaine d’élus du Conseil 
Municipal des Enfants a pu 
se rendre à ce festival et par-
ticiper à une série de débats 
sur différentes thématiques 
(l’accueil des migrants, le 
sport, les sciences…) ou en-
core échanger avec d’autres 
Conseils Municipaux d’En-
fants venus du monde entier.

Séminaire
des Conseils
métropolitains
La Ville de Heillecourt a or-
ganisé, cette année, la deu-
xième édition du Séminaire 

des Conseils Municipaux 
d’Enfants de la Métropole 
du Grand Nancy, auquel la 
ville de Vandœuvre a parti-
cipé pour la première fois. 
La thématique de cette an-
née : « quelle planète pour 
demain ? » a suscité un tra-
vail en amont par chaque 
CME. Les jeunes élus ont pu 
confronter leurs idées, dé-
battre des enjeux et propo-
ser des solutions concrètes. 
À l’issue des échanges, les 
propositions des jeunes élus 
ont été restituées et elles se-
ront retranscrites dans une 
charte commune à tous les 
Conseils Municipaux d’en-
fants de la Métropole du 
Grand Nancy. 

Le Conseil Municipal des Enfants (CME) a bien travaillé depuis 
son élection en janvier dernier. Droits de l’enfant et citoyenneté, 
métropole, écologie… des sujets majeurs pour l’avenir qu’ils ont 

suivi avec le plus grand sérieux.

C I T O Y E N N E T É

Municipales,
ce qui change

 L’inscription est désor-
mais possible jusqu’au 
7 février 2020

 Avec la mise en place 
du répertoire électoral 
unique, dont la tenue est 
confiée à l’INSEE, chaque 
citoyen pourra vérifier 
qu’il est bien inscrit sur 
les listes électorales et 
connaître son bureau de 
vote directement en ligne 
sur l’adresse : https://www.
service-public.fr/particu-
liers/vosdroits/services-
en-ligne-et-formulaires/
ISE

 L’inscription en ligne gé-
néralisée. Chaque citoyen, 
quelle que soit sa com-
mune de domiciliation, 
pourra s’inscrire directe-
ment par internet sur le 
site service-public.fr

3 raisons
pour aller voter
 
1  Tout simplement parce 
que le droit de vote est 
un droit qui a été chère-
ment acquis et que le fait 
que tout le monde ait le 
droit de donner son avis, 
quelle que soit son origine 
sociale, ses croyances ou 
son genre, a été acquis 
définitivement qu’à partir 
de 1 848 pour les hommes 
et 1 944 (!) pour les 
femmes… 
2  Parce que nous 
sommes en démocratie re-
présentative. Les citoyens 
élisent des représentants 
à qui ils confient le soin de 
s’occuper des affaires pu-
bliques. Et qui se doivent 
de leur rendre compte. 
Cela se passe notamment 
par de nouvelles élections 
qui sont une manière de 
« sanctionner » le travail 
accompli par l’élu(e). 
3  Voter, c’est une ma-
nière parmi d’autres de 
participer à la vie de la 
cité. 
Si on ne vote pas, on ne 
donne pas son avis, c’est 
aussi simple que cela ! 

Conseils d’enfants
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Conseil municipal
Conseil du 23/09/2019

 Parking Myosotis
acquisition-cessions

Par délibération n°11 du 
Conseil Municipal du 15 
décembre 2014, la Commune 
a passé un protocole d’accord 
avec MMH pour la cession, 
après démolition d’une part, 
d’une surface de 912m² 
environ pour la réalisation, 
par la commune, d’un parking 
et d’autre part, la cession de 
différentes surfaces arborées.

Le montant de l’acquisition est 
de 140.000 euros.

Le Conseil municipal valide 
l’acquisition de cette parcelle 
en vue d’y réaliser un parking 
public pour le quartier 
Brichambeau.

 Vente d’un terrain à 
construire à Brossolette

Le Conseil municipal valide 
la vente à BATIGERE d’un 
terrain situé à côté de l’école 
maternelle Brossolette afin 
qu’y soit construit un petit 
immeuble de 27 logements 
collectifs afin de reconstituer 

une partie de l’offre de 
logements démolis dans le 
cadre du nouveau programme 
de renouvellement urbain 
(125 logements en tout pour 
Batigère).

 Nouvelle rue sur le quartier 
Biancamaria : rue des Écuries

Le Conseil municipal valide la 
dénomination ‘rue des Écuries’ 
pour le tronçon situé entre la 
rue du 8e RA et les anciennes 
écuries de la caserne.

 Attribution de chèques 
cadeaux aux Séniors de 
Vandœuvre – Année 2019

Comme chaque année, 
la municipalité reconduit 
l’attribution de chèques 
cadeaux dédiés aux 
séniors et personnes âgées 
(Vandopériens et âgés d’au 
moins 65 ans) d’une valeur de 
30 euros par personne.
Ces chèques cadeaux 
sont valables auprès des 
commerçants de Vandœuvre.

 Association Vandœuvre 
Basket-ball

Le Conseil municipal a pris 
un avenant à la convention 

d’objectifs et de moyens 2 019 
avec Vandœuvre Basket-Ball 
pour pouvoir mandater la 
subvention de 7 000 euros 
décidée en conseil municipal 
du 24 juin 2019 pour le club.

Cette subvention a pour objet 
de renforcer les capacités de 
l’association dans sa mission 
d’accompagnement social des 
jeunes sportifs notamment en 
repérant les jeunes en rupture 
vis-à-vis de leur insertion 
professionnelle ou rencontrant 
des difficultés d’accès aux 
droits, au logement, ou faisant 
face à des difficultés d’ordre 
psychologique ou familial.

 Mission Locale – Action 
‘Permis de construire sa vie

L’action « Permis de Construire 
sa vie » mise en œuvre en 
lien avec la Mission Locale, 
vise à favoriser la mobilité 
des jeunes Vandopériens 
éloignés de l’emploi grâce à la 
mise en place d’un dispositif 
d’accompagnement axé 
sur l’obtention du permis 
de conduire et la recherche 
d’emploi.
Cette action cible 8 
Vandopériens âgés de 18 à 
25 ans en recherche d’emploi, 

n’ayant pas le permis de 
conduire.
Pour ce faire, la commune 
alloue une subvention à la 
Mission Locale du Grand 
Nancy d’un montant de 
6 000 euros.

 Lutte contre le gaspillage 
alimentaire dans les restau-
rants scolaires

Un dispositif a été mis en place 
en 2018 par la Commune, 
en lien avec la Métropole du 
Grand Nancy et ORGANEO, 
au niveau du groupe scolaire 
Brabois pour tester une 
méthode d’intervention qui 
vise à réduire le gaspillage 
alimentaire et à valoriser des 
biodéchets produits sur le site 
par le compostage.
Ces actions ayant porté 
leurs fruits, il est proposé de 
renouveler ce dispositif au 
niveau du groupe scolaire 
Brabois et de l’étendre à une 
autre école. Parallèlement des 
actions de formation seront 
réalisées auprès des agents 
municipaux concernés par la 
restauration scolaire.
Le compte rendu du Conseil 
municipal du 25 novembre est 
accessible sur le site Internet de 
Vandoeuvre.fr

Annick et Gérard Diez se sont dit « oui » 
le 8 septembre 1979 à Vandœuvre. De 
cette union sont nées quatre filles : 
Céline, Aurélie, Élodie et Amandine, 
qui leur ont donné huit petits-enfants. 
Pour fêter leurs 40 ans de mariage, le 
couple a tenu à renouveler officielle-
ment ses vœux lors d’une cérémonie 
en mairie. Félicitations !

Version numérique

Jean-Marc Ziegler est dé-
cédé le 30 octobre 2018 
à l’âge de 59 ans. Atteint 
d’un handicap qui le tenait 
assis dans son fauteuil 
électrique, il a été pendant 
29 ans un des anonymes, 
discret mais indispensable 
à la Mission Handicap du 
CCAS de Vandœuvre de-
puis la création du service 
en 1998. Il faisait partie du 
groupe de testeurs de la 
commune pour la mise en 

accessibilité des équipe-
ments publics et la réalisa-
tion de la mise aux normes 
du réseau urbain des trans-
ports en commun.
Jean-Marc Ziegler avait na-
turellement le verbe haut 
ce qui pouvait le faire pas-
ser comme il le disait en 
souriant « pour un râleur », 
mais c’était un homme ra-
tionnel et constructif qui 
aimait s’engager dans l’ac-
tion commune.

Hommage

40 ans
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T R I B U N E S  L I B R E S

GROUPE SOCIALISTES
ET RÉPUBLICAINS

Les Nations :
une stratégie concertée

pour un avenir en chantier
Les Nations ont un réel potentiel, grâce, entre 
autres, aux importants travaux engagés par 
la puissance publique autour du centre et au 
niveau des parkings ainsi qu’à la perspective 
d’arrivée prochaine du Tram. C’est, dans 
les grandes lignes, ce qui est ressorti de la 
première étude menée par la SCET (filiale de 
la Caisse des Dépôts). Sur la foi de ce constat 
positif, l’ensemble des partenaires, pouvoirs 
publics et copropriété, se sont mobilisés pour 
élaborer une stratégie concertée qui permette 
au centre des Nations d’évoluer, tant dans son 
offre commerciale que dans la destination de la 
tour, vers un modèle plus adapté aux besoins et 
aux usages du XXIe siècle.
Une nouvelle étude va ainsi être engagée, 
financée par la commune, la Métropole, 
la région et la caisse des dépôts, pour un 
montant total de 250 000 euros. Celle-ci devra 
aboutir, courant d’année prochaine, sur des 
préconisations précises en termes de travaux, 
d’évolution de l’offre commerciale et de service.
Par ailleurs, une nouvelle administratrice 
judiciaire a été désignée et s’est engagée 
à poursuivre les mauvais payeurs afin de 
permettre à la copropriété de retrouver une 
autonomie financière. Enfin, la Municipalité a, de 
son côté, missionné un expert indépendant qui 
s’assurera du strict respect des engagements 
pris par les différents partenaires, des délais et 
veillera à ce qu’aucun choix ne se fasse sans 
associer la commune.
Conscients de l’importance des Nations pour 
la ville de Vandœuvre, les élus du groupe PS 
et Républicains seront aux côtés du Maire 
et de Rachid Sekkour, adjoint délégué au 
développement économique, pour soutenir 
cette démarche qui doit permettre de 
redynamiser le centre et, au-delà, tout le cœur 
de ville de Vandœuvre.
Bonnes fêtes de fin d’année à toutes et à tous !

Groupe Socialistes et Républicains :
Philippe Atain-Kouadio, Jean-Pierre Becker,
Jean-Paul Bernard, Jennifer Bigaré,
Marie-Odile Ganne-Devonec,
Jean-Noël Genin, Chabha Graf,
Claude Grauffel, Eray Gundesli
Stéphane Hablot, Skender Hekalo,
Régine Komorowski, Patricia Lécot, 
Danielle Macel, Marie-Thérèse Mattera,
Marie-Agnès Rouillon,
Rachid Sekkour.

GROUPE ÉCOLOGISTES
ET CITOYENS SOLIDAIRES

Transformer Vandœuvre !
6 ans déjà ! C’est l’heure du bilan pour ceux à qui 
les citoyens ont confié la lourde responsabilité 
de transformer Vandœuvre.
Rarement les pressions extérieures ont été 
aussi fortes sur le devenir des villes :
• La crise écologique s’impose avec le 
réchauffement accéléré de la planète et 
l’effondrement de la biodiversité. La ville doit 
s’adapter en consommant moins d’énergie, 
en favorisant les transports en commun et 
les modes doux de déplacement, en isolant 
les logements, en reconquérant des espaces 
naturels pour préserver la biodiversité...
• La crise de notre économie retentit sur toute 
la chaîne de solidarité, hôpitaux en crise, 
appauvrissement des retraités et des étudiants, 
mouvement des gilets jaunes, migrants…
Le film Demain a montré que la transition 
écologique et économique était en route et que 
le renouveau venait des villes. Avec votre aide, 
nous nous y employons, mais il reste tellement 
à faire !
DES EXEMPLES DE CE QUI EST EN TRAIN DE 
CHANGER :
• Dans les restaurants scolaires, une volonté : 
du bio, des produits du terroir, des quantités 
adaptées selon l’âge.
• Une demi-douzaine de jardins partagés ont été 
créés sur la ville. La mairie rachète les Coteaux 
pour y créer jardins familiaux, vergers, aires de 
biodiversité.
• Les lieux publics sont rendus accessibles aux 
personnes handicapées. Un espace de jeux 
adapté a été conçu pour les enfants.
• Le Développement Durable devient réalité 
avec la démarche zéro pesticide sur toute la 
ville, le bois communal de 60 ha et sa faune 
intégralement protégés, la création d’un parc 
urbain écologique à Brichambeau…
• La rénovation urbaine se poursuit avec 
la démolition des tours les plus hautes, 
remplacées par des petits immeubles très 
isolés thermiquement, les nouveaux quartiers 
respectueux des démarches écologiques…
• Vandœuvre s’est mobilisée pour obtenir un 
tram qui monte à Brabois (indispensable avec 
l’installation de nouvelles facultés et de l’hôpital 
central) et un tram qui se rend à Roberval 
(revitalisation du centre des Nations et création 
d’un pôle intermodal au contact de l’autoroute 
et de la voie de chemin de fer).
Un de nos engagements forts était de baser 
nos actions sur une approche participative 
avec les associations et les habitants. Nous 
avons créé 17 conseils de quartier et un conseil 
citoyen pour la rénovation des quartiers en 
zone prioritaire. Nous tenons à montrer aux 
Vandopériens que nous sommes à leur écoute 
et que c’est ensemble que nous trouverons des 
solutions.

Groupe des Écologistes et citoyens 
solidaires : Dany Ackermann, Marie Chappé, 
Manu Donati, Malyse Thirion, Bertrand You.

GROUPE COMMUNISTES
ET RÉPUBLICAINS
Meilleurs vœux

Nous vous souhaitons à toutes et tous une 
bonne et heureuse année 2020, puisse-t-elle 
être la plus agréable possible pour chacune et 
chacun.
Cependant, cette année s’annonce difficile pour 
la majorité d’entre nous du fait de la politique 
menée par le gouvernement d’Emmanuel 
Macron : retraites, assurance chômage, 
fonction publique, hausse des tarifs,...
Pour cette fin de premier mandat pour nous 
3, nous voulions revenir sur ces 6 années au 
sein de la mairie de Vandœuvre. Faisant partie 
de la majorité, les débats entre nous n’ont pas 
eu lieu lors des conseils municipaux, mais lors 
des réunions préparatoires à ceux-ci. Et il y a eu 
des désaccords, des débats et des discussions, 
mais nous avons toujours fait entendre nos voix 
au service des Vandopérien.ne.s. et sommes 
parvenu.e.s à des accords.
Durant ce mandat, de grands chantiers ont été 
entrepris et réalisés : Biancamaria, Bizet, ANRU, 
…
Malgré des contraintes budgétaires fortes, 
la part des impôts dépendant de la ville n’a 
pas augmenté, il y a toujours eu une ATSEM 
par classe maternelle, la vie associative - très 
développée à Vandœuvre - est restée fortement 
soutenue par la municipalité.
Les conseils citoyens et les conseils de quartier 
font vivre la démocratie au plus près de tous les 
habitants qui le souhaitent.
Nous nous sommes battus et nous battons 
encore pour le maintien des commerces et 
services de proximité, afin que personne ne soit 
laissé sur le côté.
Dans nos délégations, l’Université Populaire 
(UP2V) est un vrai succès et a pu devenir une 
association cette année.
Les mesures mises en place dans le cadre de 
la politique de la ville pour les quartiers dits « en 
difficulté » ont permis de réduire une partie des 
inégalités en matière de : santé, développement 
économique, cohésion sociale et cadre de vie.
En tant qu’élu.e.s communistes et républicains, 
nous n’avons pas à rougir de ce mandat au sein 
de la majorité municipale.
Bonnes fêtes de fin d’année.

Le groupe communistes et républicain(e)s :
Carole Attuil, Annie Lévi-Cyferman,
Franck Stocker.

FRANCE INSOUMISE
Fin d’un mandat municipal, 

construire une suite
– Réflexion.

Les temps changent. Notre société se 
désagrège de plus en plus rapidement et notre 
environnement aussi.
Les libéraux mettent à mal notre système 
social, les services publics et les contrôles de 
l’État pour garantir les droits des habitants et 
préserver les ressources du pays.
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La résistance à ces mesures gouvernementales 
est nécessaire mais pas suffisante. Il va falloir 
faire les bons choix. Les années qui viennent 
vont être cruciales pour cela.
La vérité révélée n’existe pas en politique et 
le sauveur ou la sauveuse non plus. Derrière 
se cachent des individus qui défendent leurs 
intérêts particuliers (économiques et de pouvoir 
sur les personnes), leurs désirs narcissiques.
Il va falloir s’adapter et trouver les bonnes 
solutions. Elles seront souvent locales. Elles 
vont nécessiter une implication forte. Plus 
que jamais la recherche du bien pour tous en 
harmonie avec la biosphère qui nous abrite, 
le respect de la terre et des animaux qui y 
habitent, l’égalité entre les êtres humains, 
une répartition équitable des richesses et des 
ressources qui s’amenuisent, la solidarité entre 
les peuples et l’émancipation des individus 
sont des valeurs nécessaires pour un avenir 
collectif humainement soutenable.
La barbarie n’est pas une fatalité. Les camps 
retranchés non plus.
C’est pourquoi, nous devons nous rassembler 
autour de ces valeurs et quitter les postures 
de chapelles et d’égotisme. C’est un large 
accord dans la population, porté par des élus 
à l’écoute qui permettra d’engager pour notre 
ville, notre pays, la planète entière, les solutions 
qui garantiront à tous l’approvisionnement 
en biens essentiels sans risque pour la santé, 
les modifications nécessaires de nos villes 
pour économiser l’énergie, améliorer l’habitat, 
disposer de moyens de transports non 
polluants, y vivre mieux.
La société de consommation individuelle est 
terminée.
Notre choix : ne pas quitter l’exécutif pour 
rester efficaces – favoriser la réflexion, la mise 
en œuvre et le suivi des actions municipales 
accompagnés par les habitants qui le désirent.
Notre engagement est déterminé et plus fort 
que jamais.
« La France Insoumise »
Bruno Damoiseaux, Philippe Poncelet.

GROUPE
« VANDŒUVRE DEMAIN »

Engagement tenu
S’engager dans un mandat électoral quel qu’il 
soit et plus précisément quand il s’agit d’un 
engagement local nous oblige à maintenir le lien 
qui nous unit à l’ensemble des Vandopériens 
et notamment depuis 6 ans. Dès lors nous 
avons eu à cœur de défendre vos intérêts 
avant tout, en votant ce qui nous paraissaient 
être de bonnes propositions, et contre lorsque 
nous avons estimé qu’elles étaient un mauvais 
choix de la majorité : un simple exemple, celui 
des rythmes scolaires où les allers-retours et 
les changements ont conduit aujourd’hui à la 
disparition du bouquet d’activité et de la prise en 
charge à titre gratuit des enfants après 16 h 30.
Notre rôle dans l’opposition peut être 
quelquefois difficile et s’avérer ingrat, mais 
parce que nous aimons notre ville et que nous 
sommes attachés à la démocratie, nous votons 
toujours en conscience et en responsabilité. 

Le débat a toujours prévalu sur les idées 
partisanes.
Fort est de constater aujourd’hui que tout 
ne va pas forcément très bien. Les frais de 
fonctionnement liés à la masse salariale 
ont flambé depuis 2014 et pourtant, dans 
un silence bien assourdissant, le personnel 
est pour beaucoup en grande souffrance, le 
nombre n’ayant pas toujours été synonyme 
de bien-être au travail. Nous avons interpellé 
le Maire à ce sujet lors du dernier conseil 
municipal sans pour autant obtenir de réponse 
claire et convaincante.
Parce que nous avons la motivation forte et 
déterminée de vous présenter un nouveau projet 
pour Vandœuvre, nous reviendrons très vite 
vers vous pour relever le défi électoral de mars 
prochain. Avec l’esprit positif qui nous anime, 
nous allons dans les prochaines semaines 
proposer un autre choix pour les Vandopériens. 
Alliant expérience et renouvellement, cette 
équipe représentera la diversité de la ville.
À l’approche des fêtes de fin d’année nous 
souhaitons que ces dernières vous soient 
belles et festives.

Pour le groupe « Vandœuvre demain »,
Dominique Renaud, Ann Heyenbrock, Marc Saint 
Denis, Nicolas Pannier, Jean Luc Vandevelde.

GROUPE
« VANDŒUVRE EN MARCHE ! »

« Tous Vandœuvre ! »
est En Marche

Dans notre précédente tribune titrée « Tous 
Vandœuvre ! » (voir 54 500 N°99), nous 
invitions tous les Vandopériens à participer à la 
construction d’un projet ambitieux pour l’avenir 
de notre ville, au sein de la Métropole, dans 
une démarche positive refusant la tentation 
des idéologies et des radicalisations, sans 
clientélisme.
De fait, le collectif « Tous Vandœuvre ! » a été 
créé et les ateliers, ouverts à tous, qu’il a déjà 
organisés ont permis de dégager à partir 
d’un diagnostic partagé de tous nos quartiers 
quelques axes forts d’action pouvant permettre 
d’améliorer la qualité de vie des Vandopériens 
dans une ville qui doit enfin redevenir attractive !
Le projet en cours de construction avec les 
habitants pour une ville Bienveillante, Ouverte 
et Participative, sera inspiré par les attentes de 
chacun et sera porté par des acteurs engagés.
Les premiers axes de travail proposés et 
débattus lors de ces ateliers concernent :
- la mobilité : l’objectif est de construire un 
plan mobilité pour une meilleure fluidité de la 
circulation, et une desserte de tous les quartiers 
par des transports en commun adaptés à tous.
- la sauvegarde et le développement des 
patrimoines et des espaces verts de notre ville, 
avec le souci de défendre l’environnement et 
promouvoir une meilleure qualité de vie.
- l’éducation en créant les moyens d’une 
réussite de tous les enfants en s’appuyant 
mieux sur le tissu associatif concerné.
- la participation des citoyens dans le cadre d’une 
vraie démocratie participative, complètement 

renouvelée. Cette démarche est au cœur de 
nos préoccupations. Nous proposerons les 
outils nécessaires à rendre cette participation 
effective tout au long du mandat.
La prise en compte de tous les quartiers, et de 
tous les habitants est une priorité essentielle de 
notre démarche. Chaque citoyen doit se sentir 
concerné et peut y contribuer. C’est la condition 
d’une démocratie locale vivante et partagée.
Belles fêtes de fin d’année et nos meilleurs 
vœux à toutes et tous pour 2020.

Frédéric Renaud, Gérard Bonhomme
« Vandœuvre en marche ! » tousvandoeuvre.fr

GROUPE
« AIMER VANDŒUVRE »

Ce n’est qu’un au revoir...
C’est vraisemblablement notre dernière tribune 
et nous tenons avant toute chose à vous 
remercier de nous avoir fait confiance depuis 
25 ans.
D’abord, disons le franchement, nous ne 
regrettons aucun mot de nos tribunes à 
l’encontre de l’équipe municipale ; nous avons 
assumé normalement notre rôle de membre 
de l’opposition sans concession certes mais 
aussi avec des propositions concrètes et, en 
tout état de cause, sans excès de langage, sans 
faire de politique politicienne et sans attaque 
personnelle.
Il en va bien différemment de certain(e)s nos 
collègues des autres oppositions.
L’opposition « centriste » a été surtout 
égocentriste. Toujours présente à toutes les 
élections, elle n’a enregistré que des défaites ; 
en réalité, son ego surdimensionné incarné 
par son « Bayrou aux petits pieds » a toujours 
constitué la meilleure garantie de réélection du 
maire.
L’opposition de droite a pour sa part préféré se 
saborder à coups de dissidences, d’exclusions 
et de reniements ; en réalité, guidée par le seul 
désir d’obéir aux ordres de Nancy, Toul ou Paris, 
elle n’a réussi en définitive qu’à faire le vide 
autour d’elle.
Triste réalité et notre jugement peut paraître 
trop sévère.
Pourtant, il a été une fois de plus confirmé 
récemment : alors que les habitants, les 
usagers du tram et le maire de Villers-lès-Nancy 
condamnaient comme nous le projet insensé 
de la future desserte de Brabois via un nouveau 
viaduc longeant le Jardin botanique, nos 
collègues d’opposition ont préféré se réfugier 
dans le silence soit pour ne pas déplaire au 
président de la métropole du Grand Nancy, soit 
pour n’avoir pas travaillé suffisamment leur 
dossier.
Lors des prochaines élections municipales 
de mars 2020, n’oubliez pas cette règle 
fondamentale de la démocratie « On a les élus 
qu’on mérite ».
Bien entendu, du fond du cœur, nous vous 
souhaitons de passer des fêtes de fin d’année 
les meilleures et nous vous adressons nos vœux 
les plus chaleureux pour la nouvelle année.

François Muller et Marie-Jeanne Houlle 
pour le groupe « Aimer Vandœuvre » 
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